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EXIRA II 

Le rapport fait tm aper~u des industries secondaires de transformation 
du bois dans la Republique du Rwanda en ce qui concerne le developpement des 
produits en bois, le niveau de fabrication. I 'utilisation des bois de 
plantations, 1 'approvisionnement dans le contexte des pays de la ZEP et 
souligne une necessite d'echanges des experiences entre les pays de la ZEP. 

Le rapport propose aussi l 'assistance technique au niveau inter-regional 
et national dans le but d'augmenter l'efficacite de ce secteur. 

Remerciements -

Le Consultant remercie les nombreuses personnes qui ont collabore avec 
lui au cours de la mission et dont les avis et le concours se sont reveles 
precieux. 

11 desire tout particulierement remercier 
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Cbapltre I - Resu.me 

I. La population urbaine qui represente le marche potentiel pour les 
meubles et pour les produits de menuiserie est estime a 450 000 



-~.a-... ---

i. 

-

l. Titre de la mission 

2. Mission faite par 

3. Duree de la mission 

2 

Introduction 

Aper~u des industries secondaires de transforma­
tion du bois au Rwanda dans le contexte des pays 
de la ZEP 

Bretislav Trac, Consultant pour le industries 
de transformation du bois 

23 au 27 janvier 1991 

4. Titre et numero du projet:Cooperation inter-regionale dans les develop­
pement des industries ha.sees sur la plantation 
de forets, RAF/87/117 

S. Orgaisation d'execution: Organisation des Nations Unies pour l 'alimenta­
tion et l'agriculture 

6. Organisation inter- Secretariat des pays de la ZEP, Lusaka, Zambia 
regionale 

7. Organisation associee 

8. But de la mission 

Organisation des Nations Unies pour le 
Developpement industriel 

a) Elaborer un aper~u de:o; entreprises existantes 
de transformation du bois 

b) Evaluer la situation technique, directoriale 
et coimaerciale de ces entreprises 

c) Suggerer une rationalisation future dans les 
industries secondaires de transformation du 
bois 

d) Evaluer les priorites pour la modernisation 
et !'expansion 

e) Proposer une assistance technique 
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Cbapitre I - Resume 

1. La population urbaine qui represente le marche potentiel pour ~es 
meubles et pour les produits de menuiserie est estime a 450 000 
habitants en 1990. Vers l'an 2000 on pourra compter environ 680 
000 - 700 000 habitants urbains. 

2. La croissance de la population urbaine correspond a la creation 
d'environ 47 000 menages. 

') 
J. Le marche du meuble et des produits de menuiserie est 

actuellement tres limite a c~use de la stagnation des 
constructions, de !'augmentation des prix, de la devaluation de 
la monnaie locale et enfin a cause d'un pouvoir d'achat tres bas. 
On peut constater un manque d'equipement en meubles aussi bien 
chez les particuliers que dans les ecoles. 

4. L'exportation du bois et des produits en bois n'existe pas au 
Rwanda. 

5. La production de meubles et de produits de menuiserie depend de 
!'importation. La valeur representait en 1989 une somme de 

6. 

l. 

120 milJions de FRw. 

La superficie boisee au Rwanda est de 736 500 ha dont seulement 
283 000 ha sont effectivement exploites. 

Le bois de plantations repres~ntait en 1985 environ 115 400 ha. 
Le plan forestier de 1987 - 1997 envisage la plantation d'environ 
137 000 ha pendant ces dix ans. 70 % du bois de plantations est 
compose d'eucalyptus, le reste est en pin, cypres et grevillea. 

8. La consommation du bois d'oeuvre et du bois industriel en l'an 
2000 atteindra 531 500 ml ~andis qu'en 1985 elle ne representait 
que 330 500 ml. 11 existe un deficit en bois au Rwanda. Le Plan 
Forestier National de 1987 - 1997 a determine une strategie pour 
eliminer ce deficit. 

9. La production de sciage des bois locaux est as~uree surtout pac 
les sci~urs a main. On est en train d'installer une scie mobile. 
La preservation du bois et le sechage artificiel n'existent pas 
au Rwanda. 

10. Il y a au Rwanda des entreprises de menuiserie mecanisees qui 
emploient environ 800 ouvriers et les petits artisans 
representcnt 5 100 menuisiers environ. 

11. Les entreprises les plus grandes sont FRAD, AMEKI et les Freres 
Josephites. Ces entreprises ne contribuent pas beaucoup au 
developpement du secteur de la menuiserie. La conception, la 
technologie et l 'application des pratique.1: de la production 
industrielle manquent. Les meubles fabriques sont tres robustes 
et chers. 

\ 
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12. Les petits artisans utilisent les bois des plantations ma.is ils 
manquent de connaissances sur leur transformation. 

13. Le Gouvernement favorise la creation de cooperatives surtout a la 
campagne a::.: in d' augmenter le nombre d' emplois dans les zones 
rnrales. 11 est recommande de creer des cooperatives de 
menuiserie avec des services collD\llls dans un lieu central pour le 
stockage du bois, le sechage. l'affutage et l'usinage. 

14. La formation professionnelle est tres faible. 11 existe des 
Centres d'Enseignement Ruraux et Artisanaux Integres (CERA!) qui 
enseignent aussi la menuiserie. A la sortie, les eleves sont au 
ni veau de A 4. En general. les manuels. la documentation 
technique et l'equipement pour la formation pratique manquent. 

15. Le Consultant reco111111ande d'organiser des seminaires et des cours 
speciaux a court terme pour les dirigeants et les techniciens des 
industries secondaires de transformation du bois. Les details 
soot donnes dans le Chapitre III. 

Chapitre II - Resultats de l'enguete 

1. Generalites 

1.1. Situation economigµe et le developpement futur 

La population urbaine au Rwanda qui representait le marche potentiel 
pour les meubles et les produits de menuiserie etait estimee a environ 4SO 000 
habitants en 1990. 

11 s 'agit des habitants de I.a capitale Kigali et des autres villes comme 
Butare, Rumengeri, Giseny et Gitarama. 

Selan les previsions de l 'evolution demographique prevues dans le IIIeme 
Plan National, le Rwanda cc~pter~ environ 9 SOS 000 habitants en l'an 2000. 
Etant donne que le taux d'accroissement dans les villes est estime a 7 %, on 
pourra compter environ 68( 000 a 700 000 habitants dans les grandes villes. 

La croissance de la population urbaine correspond a la creation 
d'environ 47 000 menages soit 6,4 personnes par menage selon la source 
M!NIMART. 

Actuellement le marche du meuble est tres limite et les usines 
travaillent en dessous de leur capacite. Le marche est influence par la 
stagnation des constructions de maisons, l'augmcntation des prix, la 
devaluation de la monnaie locale et enfin par un pouvoir d'achat tres bas. 

Selan une enquete de la Direction des Eaux et Forets une famille moyenne 
se compose de 6,4 personnes et dispose de: 1,28 lits, 0,39 chaises, 0,98 
banes et 0,17 armoires. L'enquete revele aussi up manque d'equipement dans 
les ecoles 

7 400 classes saps pupitres soit 56 % 
4 300 classes sans tableaux soit 13 % 

, 
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13 000 classes sans meuble de rangement soit 93 % 
11 000 classes sans table et chaise pour le maitre soit 83 1. 

D'apres les resultats de l'enquete, le marche du meuble aussi bien pour 
les familles que pour les ecol es est tres grand. Ce marche depend de 
l 'accroissement de l 'economie nationale. des mesures concernant I 'utilisation 
de bois locaux et de la creation de conditions nouvelles pour la production 
artisanale. 

1.2. Exportations et imoortations du b9is et des 
prociuits en bois 

Le Rwanda n'exporte pas de produits en bois. L'importation des 
produits en bois - voir Annexe 2. 

Le bois d'importation provient pres~ue entierement du Zaire, et une 
quantite tres negligeable vient aussi de la Tanzanie et de l'Ouganda. Le 
contreplaque est importe du Kenya, du Sri Lanka et de Singapour. 

Le bois importe n'est presque jamais utilise dans la construction mais 
dans la production des meubles et d' objets d'art. Les essences les plus 
recherchees sont : Libuyou et Muvula. 

2. Eyalµation des Ressources pour les Insiustries Seconciaires de 
Transformation du Bois 

2.1. Generalites 

La couverture forestiere originale du Rwanda a ete affectee par 
l'explosion de la population et n'atteint que 6 a 7 % de la superficie du pays 
ce qui represente 4 ha par mille habitants, le taux le plus bas d'Afrique. 

Les forets naturelles recouvrent 1 420 Km3 ce qui represente environ 
6 % du terri to ire rwandais. Le~ tableaux No. 1 et No. 2 presentent a 
physionomie de la superficie boisee du Rwanda en 1985 (voir Annexe 3). 

On remarquera que la plus grande partie de cette surface est formee par 
des massifs naturels classes en pares nationaux ou en zones protegees. 

La politique forestiere du Rwanda pour la periode 1987 - 1997 a ete 
determinee dans le Plan Forestier National. Puis le "Fonds Foref"tier 
National" a ete cree et garde en tout temps le contr6le des travaux et assure 
la bonne conservation et le peuplements forestiers. 

Le Plan Fcrestier envisage la plantation d'~:.viron 137 000 ha dans les 
10 ans a venir. L' estiD".ation proviso ire du volume annuel d' eclaircie dans les 
boisements domaniaux de pin et de cypres etait de 50 000 m, par an ou 150 000 
m> en 1 'an 2000. 

~s reboisements domani~ux et communaux et l'amenagement des forets 
naturelles vont permettre de reduire considerablement les importations, not. 
seulement du bois mais aussi des produits se subsistuant au bois, tel que le 
metal pour les charpentes ou les encadrewents des portes et des fenetres. 

\ 
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En ce qui concerne les essences du bois de plantations, on estime que 
70 % sont de l'eucalyptus et le reste du pin, des cypres et des grevilleas. 

2.2. Besoins du bois 

Le tableau de consommation du bois No. 3 montre que la consommation 
globale du pays en 1982 a ete de 5 243 000 m~ et qu'elle va passer a 
9 087 000 ml en l'an 2000 (voir Annexe 4). 

L'evolution actuelle des ressources et des besoins du bois est 
caracterisee par une augmentation beaucoup plus rapide de la consommation et 
un desequilibre croissant entre la production et la consommation du bois. 

Le Plan Forestier National 1987 - 1997 a determine la strategie 
concretisee pour eliminer ce defitit en bois. 

2.3. Pro<luction du bois de scia,e et la preseryation du bois 

La mecanisation proprement dite clans le travail de sciage du bois 
n•existe pas au Rwanda. Le Consultant a ete informe qu'il n•existe que deux 
scies mecaniques tres anciennes qui ne sont pas actuellement en marche. Le 
sciage est fait par des scieurs de long a !'aide de scies a main. 

3. Eyalyation des Inc1ustries Secon<laires de Transformation du Bois 

3.1. Generalites 

En examinant les menuiseries du Rwanda, il est utile de les diviser en 
deux groupes : 

les entreprises mecanisees, qu•on appelle au Rwanda 
entreprises de "menuiseries modernes• et 

les artisans qui travaillent seulement avec les 
outils a main. 

Dans les entreprises mecanisees, environ 800 ouvrie~s sont employes 
tandis que dans les uni.tees artisanales travaillent environ 5 100 menuisiers. 
Les caracteristiques moyennes de ces deux groupes se trouvent dans le tableau 
suivant : 
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:..u:.::.i e moyenne ~e~uiserie ~oderne wen~iserie artis&­
nal£ 

c.e l 'i..i.nite 

----------------------------------------------------------------
r•onb re c. 

, 
effectifs F~ :l 2,6 ... ' _, 

Investisse::ient en :'.rt\ .. 2 292 coc 45 000 

;:!hi:frE- - , e.ffai:res l'~\', 11 20C coo JOC coo 
Cl en 

Em.plci -:otal :300 5 iOO 

~eo~rtition des ceoenses : 
--~---------------·------

.3ois loc~~:.u: 10 $~ 
.... ~ ~; I _, 

3ois ixpor-r;es 60 5.: 5 ~~ 

Ve.leur a~ cu.tee JO ~.; 20 s~ 

/o./ de.r:e le milieu ri.lre.l /en .r.iillionG de ?R\"./ er: 192~ 

Ci:o.rb on cit: b oi£ 
3ois de che.~fiage 

Perches 
?lane hes 

:.:eubles 

P . ~ ..... or:es, ... ene~res 

16,0 

56, 5 
~3,0 

1C.5,8 

116.5 
214,3 

/b/ dc.ns le n:iliei.< urbair./ en millions de F"rtv./ en 19:,2 et 1935 

-=:harbon de be.is 

3ois de chauffage 

I.:eubles 

Portes,fenctres 

en 19.52 en 1935 

---------------------~---
294,9 

1'4 

126,2 

22,3 

4:4,3 

2' (, 

177,) 

3·1,) 

Source: ~.iiniplan,::nqu.ete Hationah BuC.get et Ccnso:r ... ":".ation 

----- . 
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On peut noter que les depenses totales pour les meubles dans les regions 
urbaines sont plus elevees que celles de la campagne bien que seuleaent 5 a 
6 % de la population vive dans les villes_ 

Consopp;ttion des prod,uits de menuiseries en 1985 
(en millions de fRw) 

Portes et fenetres lleubles 

Menages urbains 31 177 
Menages ruraux 215 117 
Gouvernement 5 
Mobilier scolaire 15 
Ins~itutions religieuses 50 

246 364 
T o t a 1 §lQ 11Ul12n~ d~ FRw 

Il existe un marche assez important pour les produits de menuis~rie 
tenus ou geres par les institutions religieuses. Les menuisiers fabriquent 
un gamme assez standard des produits suivants 

meubles : lits, salons, armoire, tables, chaises, 
etc. 

materiel de construction, surtout les portes et les 
fenetres. 

11 n'y a que peu d'entrepri~es qui fabriquent des produits speciaux 
comme de meubles sculptes. 

Les petits artisans produisent generalement des produits de basse 
qualite a un prix relativement bas. Leurs produits principaux sont les lits, 
les chaises, les tables, les portes et les fenetres. 

Les unites mecanisees produisent plutot des meubles de qualite standard 
en utilisant les bois importes. Les entrepreneurs se plaignent actuellement 
de l'etroitesse du marche. Ce phenomene est cause par : 

la croissance de la concurrence, 
la concurrence des petites menuiseries artisanales, et 
le niveau reduit d'achat. 

La multiplication des petites menuiseries dans le milieu rural a ete 
remarquable dans les annees 1980 - 1985. Pour les entrepreneurs du bois, les 
difficultes d'approvisionnement varient suivant leur taille et leur 
emplacement. 

Les unites mecanisees sont tres souvent approvisionnees en planches et 
madriers par les coaaer~ants tandis que les petits arthans achetsnt des 
arbres et font produire des planches par des scieurs de long. 

-



-~ r··-.-

• . 
I 

l. 

9 

Au Rwanda, il y a un reel probleme de trouver du bois sec pret a etre 
utilise. Les unites mecanisees sechent elles-memes le bois soit naturellement 
soi t dans des sechoi::s primi tifs. 

Les petites menuiseries ne font qu'etaler les planches pendant une 
periode variable pour les faire secher, c'est pourquoi la qualite des produits 

est inferieure. 

\ 
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I I I ~ i I ..... c CD . 

I CD ..... +> 0 > I 
CIJ ~ Q) c: I ..... ~ ! 

I 
i. J.t :s Cl> ! +> +> I :s CIJ "O e :s cl I ....:i ....l I 

~ I I 

I +> ID -rl 0 --t ,... 
i 0 0 ...-f > a. t 0 "«> C!l i .:?:: ::x: s... CIJ :s ...-f :s 0 a. i I I '(I) ~ c: ":::J 0 I ~1 0 ;/) < r.l.t I 

I 
c QI (!) c: J.t Ill 0 . 

! ; I :l J.t 6 ...-f ~ I d 0 < i 
~"') ! ;J) I c: ;::i.. 

I I ' I ! ' ==f 
I 

1 Kigali 475 2 I 
I 2 Kibungo 1 i J 5 

f 
) . !luhengeri 142 ' l 3yw:iba I 12 :2 i ... 

l l ., "b 65 J J I t..:.. ::.ye 

6 ! Cye.ngugu 197 2 
7 !Gisenyi 36 ) 

:3 i 3utare 496 7 
i 

ct jGik0ngoro 62 2d 
10 jGitarama 74 5 

l~£~!E!~~~.:. 

1 Kigali 17 -
2 Kibungo 4 6 
J Ruhengeri 10 -
4 Byumba 1 1 

5 Kibuye 1 -
6 Cya.ogug!.1 - 1 

7 Gisenyi 2 -
8 Bu tare 287 -
9 Gikongoro - -
1C Gitara.!lla 9 2 I 

I 

Autres wiites de production : 
Kibungo 
3uto.re 

Papeterie Z.AZ.A 
Usine d'all:.unettes 

! 
4 - 4 2 

I 
6 

- 1 2 - -
I 

4 1 I - J - -,. 
1 - 0 I - -

1 - ) - ! -
J i 

i - - I -
I 

22 5 J - I -I 

- J 5 ? I -
J J 1 - I i I I 

I 

J - J - I 

I -
- - - - -
- ) 1 - -
- - - - -
2 1 - - -
- - - - -
- 1 - - -- - - - -
- - - - -
- - - - -
1 - - - -

~ote: SPRL - Societe des personnes a responsabilite limitee 
SARL - Societe par action a responsabilite liz.itee 
.A.SBL - Association ~ans but economique limits 

i 
I 

! 
I 

I 

' 

I 
• 
I 

Groupement - Association - Cooperative sont les etapes du 
regroupement des ~enuisiers individuel3 dans les cooperatives 
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3.3. Unites de menuiserie dans la Prefecture de Ki&ali 

Noa Type Valeur des Nombre Qliffre d' aff.ah:es 
-chines d'ouvriers en PR.w en 1990 

FRAD SARL 5 095 700 39 41 389 511 
Ameki indiv. 4 000 000 35 40 000 000 
Somer Assoc. 15 13 000 000 
Freres ASBL 3 500 000 22 500 000 
Josephites 
Amawa SARL 2 300 000 15 7 000 000 

Dans la Prefecture de Kigali travaillent 476 petits menuisiers qui 
n' util isent que le bois local et les contreplaques d' importation. Les 
artisans co1J1Dencent a creer des groupements, des associatior.!'> et des 
cooperatives. 

Les artisans representent un grand poteutiel au Rwanda. Ils auraient 
besoin d'aide prioritaire aussi bien dans les villes que dans les regions 
rurales. 

3.4. Mepµiserie - FRAP 

La menuiserie FRAD est la plus grande usine de Kigali et meme du Rwanda. 
Elle a commence a fonctionner en 1984 et emploie actuellement 17 ouvriers dont 
11 sont des ouvriers qualifies. Cette menuiserie a atteint 41 millions de 
chiffre d'affaires en 1990. Pour la production des meubles environ 75 a 
80 % du bois d'importation est utilise. 

L'usine est equipee de machines de base (scie a ruban, scie circulaire, 
raboteuse, degauchisseuse, toupie, ponceuse a bande et presse a froid). 

Le menuiserie FRAD a une salle d'expositions en ville qui est 
actuellement pleine de meubles a cause du manque d~ marche. L'usine doit 
travailler au dessous de sa capacite. 

Les ?oints les plus faibles du precede technologique de la production 
des meubles sont : le sechage d•J bois, le pon~age et le vernissage. Le bois 
n'est pas empile mais place par terre. L'entrepreneur a installe un "sechoir 
artificiel". 11 s'agit d'un conteneur en t6le dans lequel a ete installe un 
ventilateur. Mais apres quelques essais, le sechoir a ete mis hors 
utilisation. 

Pour le vernissage on utilise un vernis "universe!", nitro-cellulosique. 
le vernis est applique par une brosse dans des conditions inconvenables. Les 
contraintes dans le procede technologique refletent la qualite des produ!ts. 
Le Consultant a trouve dans l'usine que le bois est ma1 utilise et que ni les 
precedes technologiques ni !'organisation du travail ne soot appliques. 

Les modeles de meubles fabriques sont robustes et exigent beaucoup de 
travail manuel. L'entrepreneur se plaignait de la chute du marche, mais si 
on prend en consideration les prix des meubles et le pouvoir d'achat de la 
population, on peut constater que le prix d'un lit double de 110 000 FRw (sans 
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matelas) est exagere. L'usine est adequate pour la modernisation et un projet 
d'~rganisation serait necessaire. 

3.5. Heouiserie - AMEKI 

La menuiserie d'Ameki est divisee en deux ateliers 

un atelier de menuiserie et 
un atelier de metal. 

L' atelier de menuiserie emploie 45 ouvriers dont 20 sont qualifies 
tandis que l 'atelier de metal n' emploie que 13 ouvriers. Le chiffre 
d'affaires en 1990 a atteint 40 millions de Frw. L'usine a ete installee en 
1982. 

Pour la fabrication des meubles, on utilise environ 75 % du bois 
d'importation et le reste du bois local (pin, grevillea et un d'eucalyptus). 
L'usine est equipee de machines de base pour l'usinage du bois. 

Les points faibles du procede technologique sont encore : le sechage du 
bois, le pon~age et le vernissage. La construction des meubles depend des 
modeles fabriques ma.is pour les joints angulaires on utilise generalement les 
languettes et pour les chaises des tenons. 

L'usine a installe wi sechoir a bois en tole ondulee. La chaleur pour 
le sechage provient du feu qui est fait au dessous de la pile. Le procede du 
sechage est tres dangereux et pas efficace. On y trouve des madriers de 
60 mm d'epaisseur qui ont ete seches depuis 6 mois et l'hwaidite controlee par 
le Consultant etait de 19,5 %. Le pon~age des surfaces est tres mauvais et 
le vernissage est fait dans des conditions inconcevables. 

La qualite des meubles correspond a celle de l'usine de FRAD. L'usine 
est adequate pour la modernisation et un projet d'organisation serait 
necessaire. 

3.6. Meouiserie - Freres Josephites CASBLl 

C'est une unite de production qui assure en ~me temps la formation 
professionnelle. Elle a commence a fonctionner en 1976. 

L'unite a deux sections : 

une section de menuiserie, et 
une section de ma~onnerie. 

Les eleves entrent au Centre a 16 ans. L' apprentissage dure trois 
annees et les eleves atteingent le niveau A3. Chaque annee environ 8 
menuisiers qualifies sortent du Centre. 

Ence qui concerne la production de menuiserie, on emrloie actuellement 
25 ouvriers dnnt 10 qualifies. Les eleves travail lent ensemble avec les 
ouvriers. Le travail pratique est la tAche principale de ce Centre. 

Les meubles fabriques sont 100 % en cypres. On utilise uniquement des 
contreplaques d'importation. 

.. 
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L'atelier ne possede que les machines de base pour l'usinage du bois. 
L'entretien et l'affutage des outils sont insuffisants. L'atelier fabrique 
1£s meubles et les produits de menuiserie pour les institutions religieuses. 
Le chiffre d'affaires est d'environ 500 000 FRw par an. Pour l 'enseignement. 
il manque surtout de manuels, de plans de meubles et du bois pour la 
production. L'enseignement est theorique et formel et les questions 
techniques ne sont pas traitees. 

4. Formation professioonelle 

4.1. Situation &Cnerale 

Le Directeur du Ministere de l'Enseignement primaire et secondaire a 
informe le consultant que d'apres une enquete menee en 1986, il y avait au 
Rwanda 209 Centres d' Enseignement Rural Artisanal Integres (CERA!) qui 
enseignaient aussi la menuiserie. A la sortie. les eleves atteignent le 
niveau A4 mais on cherche des possibilites d'avoir un programme plus pousse 
pour qu'ils sortent avec le niveau A3. 

4.2. Ecole Iecbnigµe Officielle Qon 8osco 

Ce Centre de formation coarprend plusieurs sections. La menuiserie est 
bien equipee avec les machines de base en bon etat. 

Il possede un atelier d'affutage qui est tres bien equip. Cet atelier 
peut servir a y organiser les cours d'affutage pour les pays francophones de 
la ZEP. 

L'apprentissage dure 4 annees et les eleves atteignent le niveau A 3. 
Chaque aimee de 8 a 10 menuisiers qualifies sortent de ce Centre. 

Le Centre de formation a de tres bonnes conditions pour introduire les 
nouveaux procedes technologiques, l'enseignement theorique et pratique. Le 
chef d'atelier se plaignait de la penurie de la documentation technique, de 
manuels, etc. Une assistance technique pour la section de menuiserie serait 
necessaire. 

5. PrioritCs du Redressement et de la Hodernisation des Industries 
Secon4aire de Tran3for11ation du Bois 

5.1. Rationalisation des matieres premieres importees. 

5 .1.1. Introduire les methodes correctes et appropriees de stockage 
et de sechage du bois. 

5 .1. 2. Introduire de nouveaux modeles de meubles suffisament 
simples, et satisfaisants du point de vue 
esthethique et ergonomique. Les nouveaux modeles doivent 
aussi eviter le gaspillage des matieres 
premieres import~es. 

S. 2. Utilisatioll des bois de plantations dans les industries 
secondaires de transformation du bois. 

Les bois de plantations sont cependant tres peu utilises dans les 
industries secondaires de transformation du bois au Rwanda. Il s'agit surtout 

\ 
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du cypres, du pin. de l'eucalyptus et du callitris. 11 faut preparer une 
anotation bibliographique sur l'utilisation des bois de plantations clans les 
industries secondaires de transformation du bois. 

S.3. Elaboration les specifications des machines elementaires et 
des outils electriques a main pour assurer un premier degre de mecanisation 
dans les unites artisanales. 

S.4. Elaboration des specifications des machines pour 
l'introduction d'une nouvelle technologie et de la production seai­
industrielle prenant en consideration les conditions des industries locales. 
11 faut selectionner des machines d 'une capacite appropriee, siaples a 
maintenir et qui disposent d'accessoires facilitant les operations diverses. 

11 est tres important en meme temps de determiner les machines 
appropriees pour l'affutage des outils. 

S.S. Selection des outils. 

Les outils doivent avoir un design llOderne qui assure la qualite de 
1 'usinage, l 'affutage et la securite de travail. L' acceat doit etre mis a la 
geometrie de la coupe des outils pour surmonter les difficultes de la qualite 
de l'usinage des bois de plantations pour obtenir des surfaces lisses et des 
joints solides. 

S.6. Determiner les conditions pour la production en serie. 

Il faut introduire dans la production des meubles de panneaux lattes 
(agglomeres) et creer un 1esign moderne base sur l'interchangeabilite des 
elements. Ceci facilite la production d'elements a mesures standards qui 
peuvent etre utilises pour assembler differents meubles. 

Le systeme modulare facilite !'utilisation des gabarits, le controle de 
qualite, la production d'elem~nts a grande echelle et permet d'augmenter le 
benefice de la production. 

S.7. Entretien des machines et des outils. 

L'entretien des machines et des outils prolonge non seulement la vie de 
l'equipement mais aussi diminue leur remplacement et ameliore la qualite de 
l'usinage. 

L'entretien preventif, lubrification, joue dans la production un role 
tres significatif. 

5.8. Autres exigences de la modernisation. 

5.8.1. Elaborer l'etude du marche et determiner la consommation 
locale et les possibilites de !'exportation. 

5.8.2. Evaluer l'etude du marche et decider de la modernisation 
des usines au Rwanda. 

5.8.3. Elaborer les projets d'organisation pour le& usines 
choisies. 
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5.8.4. En raison de la croissance demographique rapide et de la 
penurie de logement surtout clans les regions rurales. il 
faudrait s'orienter vers !'utilisation du bois de 
plantations pour la construction des aaisons_ Le 
Consultant recomaande de fournir au Rwanda les documents 
suivants : 

ID/330 Manuel populaire pour 
la construction de maisons 
en bois, et 

ID/WG/447/17 Rapport 
Reunion d' experts sur les 
constructions en bois. 

Les manuels vont servir a adapter les aodeles existants en 
fonction du contexte culture!, des essences disponibles et de la durabilite 
des bois. 

5.9. Formation professionelle. 

La contrainte la plus importante dans le developpement des 
secondaires de transformation du bois au Rwanda est la 
professionelle. Les Centres de Foraation realisent seulement les 
la produciton artisanale. 

industries 
formation 

besoins de 
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~iste ies oersonnes r€'nc-c,nt re€'s 
----------~-----------------

'• ~. Jgendatinana ~thanasr 
charge du ~ogramme 

2. ~. ~harles Nyamwi~endaho 
Directeur Gen eral 

J. ~. Jsabl..:nana Dismas 
Directeur de 1'agro­
inci~trie 

4. ~. !\acanzi Callixte 
~::.recteur General de 
l'.Artisallat et P.~.:. 

5. u. Rutagenowa J. DOsco 
Directeur de la ?olitique 
des importation 
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6. ~. Shili.l:leahka J. Da.::iascene 
Chef d atelier de ~enuiserie 

7. ~. Habiyareaye i.iathias 
Ijirecteur 

a. ~. Shyirambere Jean Da::iascene 
c!'.!ef des P!-ojets 

s. -· ~utungirehe !saie 
Directeur General 

1c. -· Francois Xavier ~ukama 
Directeur 

11. :4. J. A.m.eki 
~irecteur 

12. :.:. ?rad 
::arecteur 

- _, 

:Ainistere de l'Ind1.1Strie 
et de l'Artisanat 

::.linistere de l'Industrie 
et de l'.Artisanat 

~niste~e de l'Ir.dustrie 
et de l'ar~isanat 

I.li.nist~re du Commerce et 
de la ~onso.cimation 

Ecole Tecr.nique of!icielle 
Jon Bosco 

~nistere de l'~d~cation 

~inistere de l'Industrie 
et de l'Artisanat 

Uinistere de i'~griculture 
de l'Elevage et des Forets 

?reres Josephites ASEL 

z.tenuiserie 

:Jenuiserie 

' t 
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l. 

1972 

1975 

i9ao 

1995 

-

Imcor~a~ionsdans les annees 1972-~ca5 
--~-------------------------------'--:;ois scie contrepl. caisses 

123:3 )33 947 

JCCO 746 147 

1142 1564 2910 

1492 3442 3662 

P!'oduit Poids en tonnes 

.ll.enuiserie a~tres 
66 :; '.) 

6 97 

J) 641 

J:J 372 

Valeur CA? en 
mllions de ?Rw 

-----------------------------------------------------
Bois <ie sciage 1147 

Contreplaques 1670 
Caisses 619 
Au.tres 1i1 

Produit Poids en tonnes 

3ois C.e sciage 11)5 

Contrepla.ques ·1 i72 

Caisses 559 
AUtres 64 

16 706 

12G 109 
37 398 
90 023 

Valeur Cli en 
millions <ie ?Rw 

9 623 

96 991 

2 3dC 
J 958 

Source ...ii.nis~6re du Comcerce et de i':ndustrie 

-- -~ ... 

' 

total 
2 694 

3 995 
, 

289 0 

9 029 

' 

' 
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Superf~cie boisee en l9o5 I en ha I 
-----------------------------
Superficie ~o'tal ?arcs 

na;;ionnux 
protegee !lors 
;>arcs 

_ ,_ 

ef!'ec:ive:!te?:t 
exploi-:able 
en 15a5 

---------------------------------------------------------
1 Porets natu- 141 200 

rellesde 
;nontagne 

2 ~orets de sa- Ja5 4CJ 
vanes et d.e 
galeries 

J 3o1semer:.ts 
artificiels 

4 A.rboration 

115 400 

91 500 

15 000 126 200 

267 000 45 OCG 76 .+CC 

115 400 

91 500 

---------~-----------------------------------------------
Superficie boisee 

7)6 500 232 coo 171 200 23) JOO 

t. 3oiser:ients doma!liaux et routiers )5 200 

,. Boisements C.e com:iunes et institutions 44 600 
~. 

J. Boise:ients et arbor~sations des particuliers sa 300 

4. Savanes,forets-galer~e et autres arborisations 144 700 

------------------------------~-----------------------------------
Superficie boisee ef!ectivem~nt exploitable 

.3ource: .Pla.r: ?ores tier :la-:ional i 9o7 

283 JOO 
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;lorr:ie 
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/At .. · .. 

- ~Qr·~ Q:,;.1£1~~ ! QQ_2 ~-h Qi~-1-~Q ~~~! ! ~ ~ - ~ ! _ ~Y£!~! ! Q ~ 

1~rl2 

mJ 
190? 

m) 

1 ~!90 

mJ 
1 ~: ') '.) 

mJ 

. .,.. .. . ' 
1\. •••• .'.:.: '• 

2c0u 
r.d 

.-
' 

-.. 

C':J c er .. ·:, t icns 

.ype du pro:.iui t 

-------------------·--------------------------------------------------------------------------------------
Jois de feu. 

Bois pour le s6d:age 
,(lJ. the 

~ois ·rond,equarris 
po~r la construction 

Jois de S(!iut-;e 

Bois do sciag~ u 
Ltsat:e urbain 

Bois industriel 

4 :..i99 ~99 

'.JC· OCO 

C',C6/H/n.n 272 000 

0,03/H/an 16 COO 

5 coo 

2 (;00 

5 447 vCU 

'70 oco 

)OJ 000 

19 000 

6 ouo 

2 500 

6 407 uou 7 427 (;()() J 4,4 (AC 

70 ()()() 7 (j (.)()() '/L uuo 

356 000 413 uoo 472 2CO 

N 

23 000 2;~· 'jOO 35 ~00 Accroisseme~t -
de - 4,4 %/an 

() 5l0 12 000 17 000 

7 000 Accroissement 
- 7 0/ an 

J 500~· ) U00 

----------------------------------------------------------------------------------------------------------
iotal ? 243 000 5 847 000 6 867 000 

... .• o .. e Les ~ol'r.les sent extrai tcs de 1 ~enquete nation.ale - J.lDJAGRI 

~ ...... _ .. _ 

7 955 OOG \1 OJ? 700 

/ 

if 

I 

" 
' . ' 
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ANNEXE 5 

ORGANISATION DE~llS UNIES POUR LE DEVELOPPEMENT INDUSTRIEL 

Designation du poste 

Duree de la mission 

Date d'entree en fonctions 

Lieu d'affectation 

But du projet 

Attributions 

0 N U D I 

DESCRIPTION DE POSTE 

DU/RAF/87/117/11-52 

Expert dans les industries secondaires de 
transformation du bois 

LS mois 

Au plus tot 

Lusaka (avec voyages dans les pays suivants 
: le Rwanda, le Burundi, les Comores, 
Djibouti et l'lle Maurice 

Developper l'industrie basee sur les 
plantations de forets dans les pays PTA et 
promouvoir le commerce inter-regional des 
derives du bois. 

L' expert travaillera avec le personnel du 
Secretariat du PTA et avec les nationaux 
no1D1Des par le Secretariat ainsi qu'avec les 
experts nationaux rattaches au projet (en 
fonction du pays), sous la direction du 
Conseiller Technique Principal (CTP) du 
pro jet, et il preparera une etude sur les 
indust·.ies secondaires de transformation du 
bois Jans 5 des 15 pays PTA. 

Il devra en particulier 
1) Etre mis au courant a Vienne et Lusaka 
(par le CTP du pro jet) afi n d' assurer une 
approche constructive de l'etude. 
2) Participer a la selection ~es entreprises 
qui feront partie de l'etude dans :es pays 
concernes, avec les cont re parties de ces 
pays en suivant les suggestions 3.nitiales du 
CTP a Lusaka. 
3) Preparer les etudes techniques (en 
utilisant le meme ques ·ionnaire qui a ete 
prepare par M. Pi~tro Borretti, 11-51), 
cerner la situation technique, directoriale 
et co1D1Derciale df· ces entreprises 



.. . · . 
i. 

Formation et experience requise 

Connaissance linguistique 

Renseignements complementaires 

secondaires de transformation du bois qui 
ont ete choisies COlllDe ayant Un potentiel 
leur permettant de participer a l'expansion 
de l'industrie basee sur les plantations de 
forets et finalement accroitre le com.nerce 
inter-regional. Cela implique de passer 
approximativement les periodes suivantes 
dans chacun des pays 

Zambia 2 jc~rs 
Burundi 6 jours 
Rwanda 6 jours 
Ile Maurice 5 jours 
Comores 4 jours 
Djibouti 5 jours 

ce qui fait un total de 28 jours avec 
quelques jours en plus qui seront utilises 
pour la mise au courant a Vienne (2 jours), 
les voyages entre les pays (7 jours), 
preparation des rapports (7 jours) et le 
debriefing a Vienne (2 jours). 

4) Preparer un rapport sur chaque pays qui 
comportera une analyse des resultats des 
etudes et les recommandations pour une 
assistance technique future sur le plan 
aussi bien national que regional dans le 
contexte des pays PTA. 

Technicien du bois OU ingenieur mecanique 
ayant une longue experience dans les 
industries secondaires du bois et des 
qualites d'ingenieur conseil. 

Frarn;ais 

Le projet du PNUD "Cooperation inter-regionales des 
industries basees sur la plantation des forets" 
(RAF/87/117) a debute fin 1988 en ayant comme objectifs 
de promouvoir l 'integration economique regionale pour 
l'amelioration a long-terme de la cooperation regionales 
pour le benefice de la population dans les pays PTA. Les 
objectHs immediats sont d'identifier les ressources de 
plantation de forets, les industries et les marches qui 
peuvent en decouler au travers d'une cooperation 
sous-regionale; de promouvoir ! 'utilisation des 
plantations et accroltre !'exportation nationale, 
inter-regionale des produits des industries basees sur 
les plantations; rationaliser ces industries, augmenter 
leur efficacite et I 'utilisation des matl.eres premieres 
et l'amenagement de le. production, per111ettant, de ce 
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fait, la substitution des importations; enfin, 
developper l~ main-d'oeuvre a tous les niveaux. 

La principale caracteristique des cette sous-region est 
la pauvre distributicn des ressources des foret:s. des 
pays entoures de t:erre, la poussee de l'agriculture sur 
les reserves pauvres des forets et: le besoin de creer des 
postes pour les ruraux. 

Quelques pays ont encor~ des reserves forestieres 
importantes (Angola, Mozambique et Ouganda) mais la 
plupart: des pays du PTA doivent compter sur les 
plantations, et a cause du manque de consultation entre 
les pays, et bien ~ue des efforts considerables ont et:e 
deployes, les resultats sont maigres. 

Le projet est oriente vErs le developpement et la 
promotion d'une approche coordonnee de !'utilisation du 
bois dans l'industrie. Le but principal est une 
meilleure connaissance des entrepri~es existantes, leur 
potentiel, leur situation par rapport !'utilisation du 
bois et appreciation des amenagement:s existants qui 
peuvent renforcer la qualit:e du secteur. 
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Comu;ntaires du fonctionoaire cbar&e de l'aRpui teclmiq.ue 

1. Bien que le Consultant soit reste peu de temps dans le pays, il a fait 
UP resume sericux de la situation. 

2. Bien que le Rwanda soit un pays relativement petit, il a une population 
assez importantc, des forets suffisantes (les plantations aussi bicn 
existantes que planifices sont inclues clans le Plan National des Forets 1987 -
1997) et justifient un effort concerte pour developper le secteur bois. A cet 
cffet il est propose de creer des cooperatives de stockage ct de sechagc qui 
scront localisees d 'UPe maniere centrale. Le marche semble pouvoir etre 
porteur d'UP tel progracme mais doit se diriger vers la promotion de 
l'utilisation du bois pour la construction afin d'alleger la penuric 
d'habitations. 

3. De plus, etant donnc les besoins en meubles scolaires et en ecoles, le 
Gouvernement devrait encourager le secteur de l'industrie du bois en 
coordonnant les comma.ndcs de meubles de classe standards. Il faudra aussi 
examiner la question de l'utilisation de scies semi-mobiles. 

4. Les deficiences techniques ayant rapport au sechage et au pon~age 

devront ctre rcsolues par le cours de formation, pour les pays francophones 
de la ZEP qui aura lieu a 1' Ile Maurice. Les quelques usines existantes sont 
a UP degre de developpement OU clles pourront beneficier d'une assistance 
technique. 

5. Il faudra aussi donner un soutien au stage de formation sur la 
maintenance des outils a l'Ecole Technique Officiellc Don bosco en organisant 
un cours pour les tcchniciens francophones des pays de la ZEP. 


